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le levier fermant le clapet. Des contrepoids V, consistant

en caisses remplies de sable, fönt equilibre au clapet et en

rendent la marche facile et silencieuse.

Le rideau est fixe au sol ä sa partie inferieure pour
eviter d'etre enleve par le vent; il se replie sur lui-möme
dans un couloir B de dimensions convenables.

Le coüt de cette installation, comprenant la location, le

montage et demontage du materiel complet et la manceuvre,

a öte de fr. 4500. Elle a parfaitement fonctionnö.
7° Chemin des corteges. Dans le but de permettre aux

corteges de se developper sur un long parcours aux yeux
des spectateurs, en meme temps que pour eviter un en-
combrement de la scene lors de leur passage, il fut prevu
un chemin des corteges. II est compris entre deux larges
baies menagees dans les parois laterales faisant suite aux

pylönes; sa longueur est d'environ 150 m., sa largeur de

4 m. II se döveloppe en rampe douce et en courbe, du

niveau du terre-plein ä celui de la scene. Un espace de

lm,50, en avant du rideau, menage pour ce chemin,
augmente du meme coup la place disponible sur la scene,

puisque, comme nous l'avons vu, la fosse du rideau est

fermee par un clapet. L'idee de ce chemin des corteges a

certainement ötö une heureuse innovation.
8° Chceur et orchestre. Un hömicycle menage en avant

de la scene est destine au chceur mixte (300 chanteurs)
et ä l'orchestre (100 musiciens), disposös concentrique-
ment autour du directeur. Les figures 2 et 6 donnent

une idee de la construetion de cette partie. Situe force-

ment au point bas, enterre möme, cet emplacement est

condamne ä recevoir toutes les eaux de pluie. Un drai^

nage special est ötabli pour övacuer celles-ci. II a ötö

menage une hauteur de 1 m. entre Je plancher et le fond de

la fosse, afin de constituer une caisse de resonnance

renvoyaut les sons dans la mesure du possible. Cette

disposition ne parait pas avoir rendu tout ce qu'on en atten-

dait.
9° Amphithöätre. A l'inverse de ce qui a lieu d'ordi-

naire, la construetion de ce grand amphithöätre de 7000
m2 n'a prösentö aucune difficulte speciale, gräce ä l'em-

placement choisi.

Du point bas oü est l'orchestre, le terrain s'ölöve gra-
duellement et forme un amphithöätre naturel. Le profil
des estrades de forme parabolique est donne par la

figure 3. II öpouse ä peu prös la forme du sol, de sorte

qu'il a suffi de niveler celui-ci et d'y poser les poutrai-
sons nöcessaires. Les estrades prösentent ainsi toute
garantie de stabilitö. Dans l'angle supörieur Est du grand

trapeze, la construetion atteint une hauteur maximum de

3 metres. Les figures 4 et 5 permettront au lecteur de

se renseigner sur les deux types de construetion adoptös,
selon que l'estrade est ä fleur du sol ou surölevöe. La

forme trapözoidale des estrades s'imposait d'elle-möme, la

direction des cötös du trapöze ötant determinöe de ma-

niere que, des places les plus excentriques, le rayon vi-
suel tangent aux pylönes rencontre la toile de fond sur
l'axe de la scene.

Comme amenagement les estrades ont ötö des mieux

comprises. Divisees en 38 secteurs par des couloirs hori-
zontaux de 2 metres et des passages inclinös de lm,30 de

largeur, la circulation y etait des plus facile. La surface

moyenne attribuee ä chaque speetateur etait d'environ
0ra2,4. Cet espace variait du reste avec le prix des places.
A l'exclusion des places de 3 et 2 francs toutes etaient
munies de dossiers.

Le service sanitaire des estrades est ä signaier. Pendant

les representations les couloirs horizontaux etaient

arroses par des jets partant des extremites de ces couloirs
et se rejoignant au milieu de ceux-ci. Des infirmieres
distribuaient de l'eau pendant les entr'actes et adminis-

traient des soins aux gens indisposes par l'ardeur du so-

leil. Gräce ä ces precautions il n'y eut aucun cas grave
ä enregistrer parmi les 60 000 spectateurs.

Les cantines fournies en location par la maison Strohmeyer

sont constituees par des charpentes demontables,

metalliques pour ,les cantines des figurants et du public,
et en bois pour la cantine du public aux places assises.

Elles sont recouvertes de toile impermeable et ont
parfaitement rempli leur but.

La grande entree monumentale, ornee de tentures et

oriflammes, mörite aussi un eloge special.
Teiles sont, esquissees ä grands traits, les construetions

du Festival Vaudois, qui fönt grand honneur ä tous

ceux, et ils sont nombreux, qui eurent ä s'en oecuper,
sous la presidenee de notre collegue ingenieur, Monsieur

le conseiller d'Etat V. Duboux, chef du Departement des

Travaux publics du canton de Vaud.
A. Dommer,

ingenieur et professeur.

L'arc elastipe sans articulation.

par C. Guidi, professeur.
(Extrait de Memorie delta R. Acc. delle Scienze di Torino,

Seriall, Tom. LH.)

Traduit de l'italien par A. PARIS, ingönieur.

ISuiteJ1.

8. — Lignes d'influence des reactions d'appuis. Nous

faisons abstraction des effets de la tempörature et d'affais-

sement des culöes. Pour une Charge isolöe fixe, ögale ä 1,

nous avons (fig. 7)

Mo — 1 {xc — x)

ä compter seulement des noeuds de droite. Ces valeurs donnent

aux öquations 14) la forme2:

1 Voir N° du 10 aoüt 1903, page 207.
a Les forces verticales donnant aux deux appuis des poussees

horizontales egales, l'indice de II peut ötre neglige.
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15) 2«
1 Ec?w (xc — x) A

1 l'cBwx (asc— x)
2'wx2

1 2cB wy (x0 — x)II
*wy

<P3

Für. 7

La sornmation contenue dans la valeur de ift(öq. 15)

represente la somme des moroents statiques des poids

eiastiques iv de C k B, par rapport ä la verticale de la Charge.

Le polygone funiculaire p1; de distance polaire Sw, inte-

resse les poids eiastiques agissant verticalement1 (fig. 8).

"II determine sur la verticale de la charge l'ordonnee tj0,

comptöe ä partir du cöte extreme de droite, teile que

F,q 8

i La figure 8, comme d'autres du meme genre, 10,11,12,18,19,
est ä regarder comme seulement demonstrative.

La sornmation au numörateur de l'expression de A
represente la somme des moments centrifuges des poids a>,

pris entre C et B, par rapport aux verticales de y et de la
charge considöree, somme qui est negative pour chaque
valeur d'xc: tandis que la somme au dönominateur est celle
des moments d'inertie, pour tout l'arc, par rapport ä Faxe
des y. Si donc on fait agir en place des w les Segments pro-
portionnels aux wx, obtenus sur l'axe des y, et qu'on les«

relie par le polygone p3 de distance polaire arbitraire /3,
le segment -n, interceptö entre lui et son dernier cöte de

droite sur la ligne de Charge, represente, au facteur cons-
tant 2\iv)A3 pres, le moment centrifuge cherche. Le
segment interceptö entre les cötes extremes est proportionnel
au moment d'inertie -Tina;2. On l'envisage comme unite de

force et, apres la construetion d'un polygone d'essai, on
peut choisir /3 de maiiiere ä donner ä ce segment la

longueur voulue et alors

2cBu.'aJ (a;c x)
et

w /o

1 l'w /,

•tt > 2.1VX- £ w. /..

'/1

h.i

Wh< V "¦< '"
|<5' "I

MP <Kk »Ki»i' "j

9K

H

A

La sornmation au numerateur de l'expression

de H represente la somme des moments

centrifuges de w, entre C et B, par rapport ä

l'axe x' et ä la verticale de la charge, somme

qui est aussi negative pour chaque valeur d' xc.
Le dönominateur est le moment d'inertie de

tous les w, pris par rapport ä l'axe x1'.

Pour les determiner, on fait agir les w

parallelement ä l'axe x' (si l'arc n'est pas symetrique, on doit
d'abord determiner cet axeJ) on les relie par le polygone p2 de

distance polaire verticale ^2 arbitraire. On considere comme
nouvelles forces les segments proportionnels ä ioij inter-
ceptes par les cötes de pi sur Taxe x', on les fait agir en

place des w parallelement ä l'axe x1 et on les relie par le

polygone p4, dont la distance polaire verticale est egale

au segpient 1 interceptö par les cötes extremes de ps sur
la verticale. Les cötes extremes, paralleles, de piy determi-

nent sur x' le segment n.
Enfin on trace un cinquieme polygone funiculaire p5

de distance polaire horizontale egale ä n, en faisant agir
verticalement aux noeuds correspondants les segments
proportionnels ä wy. Soit »2 l'ordonnee de ce polygone p5 sur

1 Pour determiner Taxe x', on prolonge les pötes du polygone p\
jusqu'ä. leur intersectiou avec un axey'choisi parallele ky, et dont on
determinera l'antipöle par rapport ä 1'eUipse centrale. Ces cötös inter-
ceptent sur y' des segments proportionnels aux moments statiques des
iv pris de cet axe. On fait agir ces segments verticalement en place
des w correspondants et on les relie par un polygone funiculaire de
distance polaire arbitraire. Les cötes extrömes se coupent sur la
verticale de l'antipöle' V cherche. Si on fait agir les poids horizontalement,
on delermine l'horizontale par le centre de gravitö G. Puis on fait agir
horizontalement les segments precedemment determines sur y' et
l'on trouve l'horizontale par V qui est ainsi determine. La droite G Y
estl'axe.sc' cherche, conjuguö a la direction verticale.

Pour simplitier letrace, on a effaefi la construetion de l'epure.
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la ligne de charge, ä partir. de sa corde (ce polygone des

moments centrifuges doit se fermer, les axes x' et y etant

conjuguös) on aura:

l'cBwy (xc — x) — ii2 n ^2 ; Swift — X^ 1 n

1 i» n 79»

H- 'ft
Vl.n — /2-

Comme nous l'avons dejä dit, il est bon de verifier par

le calcul les moments de premier et second ordre obtenus

graphiquement par les difförents polygonesfuniculaires.

Supposons maintenant que la charge se döplace. Nous

voyons que
a) Le polygone pl rapporte ä son cöte extreme de droite

represente la ligne d'influence de 3J1.

b) Le polygone p3 rapporte soit ä son cöte extreme de

droite soit ä celui de gauche represente les lignes

d'influence soit de A, soit de son complement B.

c) Le polygone p5 rapporte ä sa corde donne la ligne

d'inßuencel de la ppussee horizontale H.

(A suivre!.

1 Comme en realite les charges agissent sur l'arc par les montants

verticaux s'appuyant sur les noeuds superieurs, les lignes d'influence

sont des polygonus inscrits aux precedents, et dont les sommets se

trouvent sur les verticales des montants.

Divers.
Tunnel du Simplon.

Extrait du XIXm" rapport trimestriel sur l'etat des travaux
au 30 juin 1908.

Voici les avancements obtenus dans le tunnel du Simplon

pendant le deuxiöme trimestre de cette annöe:

Brigue.
.„..;.,. Etat finlsrts- juin. Progri

436
438
665
734

Iselle.
Etat fin
juin. Total.

6766
6730
6011
5821

6193
6045
4622
4238

A l'avancement

Galerie d'avancement 496 9427

» parallele 510 9315

Abatages 496 8611

Revötements 474 8414

La tempörature moyenne de l'air a ötö :

Brigue. Iselle.
Al'extörieur 12°,72 llo,97

¦ Perforation 27°,5 26u,6

marinage 29°,3 28»

Du cöte Nord les micaschistes ,et gneiss micäcös plus ou

moins calcariföres ont continuö pendant presque tout le

trimestre. Au km. 9,400 la galerie penötre dans le calcaire dolo-
111iLir[iio avec quelques veines d'anhydrite cristalline.

Voici quelques indications de tempörature observöe dans

la röche (k lm,50 de profondeur).
Au km. 8,800 ä 87 m. du front d'attaque 48°,4 le 16 mars, 39°,6 le 27 avril

» 9,000 »38 » 48o,8 »28 avril, 39o,6 » 3 juin

» 9,200» 44 » 42o,2 » 3 juin, 37»,5 » 21 »

Dans les trous de mine de l'avancement la tempörature a

ötö, comme dans les trimestres pröcedents, bien plus ölevöe:

Au km. 8,9o0 temp. de la röche 52°,5 temp. de l'air 29» 11 avril.
» 9,108 » 52«,1 » 24o,5 12 mai.

» 9,206 » 50»,8 j> 27» 29 »

» 9,405 » 50» j> 2'i» 29 juin.
Les sources peu nombreuses et de döbit minime, ont prö-

sentö une tempörature variant de 51 ä 52».

Quant au cötö Sud, la galerie a traverse pendant tout le

trimestre le gneiss schisteux avec galets de gneiss grossier du

type d'Antigorio.
Voici les observations de temperature de la röche :

Au km. 6,200 ä 18 m. du front d'attaque 37»,5 le 13mars,31»,3lel5avril
» 6,400 » 17 » 38»,5 » 17 avril, 33» » 23 mai

» 0,600 s 18 » 38»,4 » 28 mai, 34»,6 » 26 juin

A en juger par la tempörature de la seule source rencontröe,

le rocher doit, ä 6 400 m., avoir une temperature voisine de 40»;

ce qui montre aussi, comme du cöte Nord, que la röche se re-

froidit assez rapidement aprös qu'elle est mise k nu.

A part quelques places humides avec faibles suintements,

il n'y a eu qu'une source de 1 litre minute k forte odeur d'hy-

drogene sulfure. Les sources des km. 3,800-4,400 avaient continue

ä diminuer graduellement jusqu'ä la fin d'avril; dös ce

moment le debit s'est relevö de 766 k 1011 litres seconde (finjuin).
La temperature des sources froides qui se rechauffaient, s'est

abaissee de 4», d'autres se sont röchaufföes. Le rapport trimestriel

annonce un rapport special relatif aux observations faites.

II a ötö introduit en moyenne dans la galerie parallele, en

24 heures, 2 545340 m3 d'air (mesure au km. 7,300) du cöte

Nord et 2 737 000 m3 d'air (mesure au km. 4,520) du cöte Sud,

aux pressions de 263 et 180 mm. d'eau.

Les abaissements de tempörature produits öquivalent ä la

döduction de 3205000 et 1 005500 calories par heure. Les

installations de röfrigöration n'ont guöre öte modifiees du cöte

Nord, depuis le trimestre pröcödent, tandis que du cöte Sud

l'ancienne Ventilation suffit toujours aux besoins.

II a etö refoule journellement dans le tunnel 7871 m3 (dont
5184 pour la röfrigöration) du cötö Nord et 1890 m3 du cötö

Sud, aux temperatures de 8,2 et 9,3 degres centigrades et sous

les pressions de 93 et 92 atmospheres. II est sorti du tunnel 41

et 1 011 litres d'eau par seconde.

Les excavations totales depuis le commencement des

travaux ont atteint, au 30 juin 1903, 407 366 m3 et 295 024 m3, tandis

que le cube total des maoonneries s'eleve k 85712 m3 et

65156 m3.

II a ötö extrait en moyenne par jour 308 et 323 m3 de de-

blais, dont 27,4 et 19 °/0 fait k la main.

La consommation journaliöre de dynamite a atteint 466 et

470 kg., soit 3,85 et 4,76 kg. par m3 de deblai ä la Perforation

möcanique et 0,63 et 0,67 kg. par m3 de deblai k la Perforation
ä la main. En moyenne 1,51 et 1,45 kg. par m3 de deblai.

On a exöcute, du ie' avril au 30 juin, 6 138 et 8056 m3 de

maQonneries, soit 60 et 96 m3 par jour.

Association suisse des Eiectriciens.
XVIa assemble'e generale.

L'Association suisse des Eiectriciens a tenu les 15, 16 et 17

aoüt öco.ulös sa XVI° assemblöe gönörale, k Lausanne, pröcödöe

par l'assemblöe gönörale de l'Union des centrales suisses d'elec-

tricili.
Cette derniöre a eu lieu le samedi 15 aoüt, k 3 h. du soir,

dans la grande salle du cafö du Musöe, sous la prösidence de

M. A. de Montmollin, chef du Service de l'Electricitö de la ville
de Lausanne.

Une cinquantaine de membres ötaient prösents.

Aprös la lecture du procös-verbal de l'assemblöe extraordi-

naire du 14 mars 1903, ä Berne, on procöde aux notnina1

tions statutaires. La Sociötö ölectrique d'Olten-Aarbourg est

dösignöe comme sociötö Vorort pour 1904, en remplaceznent du

Service de l'Electricitö de Lausanne. Ensuite, il est donnö

connaissance des rapports de difförontes commissions :

M. le Dr Wyssling, professeur k l'Ecole polytechnique fö-
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